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Le Dulbea fête ses cinquante ans
Le Département d'économie appliquée de l'ULB(Dulbea), dirigé par MM.
Henri Capron et Paul Kestens, fête ses cinquante ans. Crée en 1956, il
compte à ce jour une cinquantaine de personnes. "II s'est rapidement imposé

comme vn des pôles scientifiques belges les plus actifsen matière de développe­

ment d'outils d'oide à la décision économique etsoci!Jle", dit-on àl'ULB où l'on
insiste sur son "indépendance scientifique". Les dernières décennies ontvu
une diversification de son champ de recherche. Celle-ci s'explique par un
changement fondamental de l'environnement: intégration européenne,
crise économique, régionalisation puis fédéralisation de la Belgique, mondia­
lisation, etc. t:accent a été placé surtout sur l'économie du travail et de
l'emploi, les finances publiques; l'économie monétaire et internationale et
l'économie régionale. Parmi les études récentes: la régionalisation des ~
négociations salariales, de lasécurité sociale et des soins de santé, les pénu­
ries d'emploi en Région wallonne, les établissements scientifiques fédéraux.
etc. Un colloque intitulé "Dulbea: 50 ans d'économie appliquée au service
de lasociété" est organisé ceS Il et 12octobre. (Rens. www.dulbea.org) •

» L'ULB lance un Centre

européen de recherche et un
master complémentaire.

» Son objectif: former des
spécialistes actifs dans les pays
en développement.

Le Centre européen de re­

cherche en OOcrofinance
, (CERMi) et le master
" , complémentaire conjoint:

(MCC ou Europeanmicrofinance
programme) ont été lancés, mer­
credi à l'ULB, en présence de la
princesse Mathilde.

Face à l~éparpillement de l'en­
seignement et de la recherche
universitaires" en;natière de 00-

, crofinance, il a été décidé de re-­
grOuper les, compétencesdispo­
nibles au sein des institutions
membres de l'AcadéOOe Wallo­

nie-Bruxelles qui compte dans
ces rangs plusieurs professeurs
et chercheurs reconnus interna­
tionalementdans" le ' domaine,
précise l'ULB.

Le "Centre for eUropean re­
search"a pour objectif de "mener
des recherches, de favoriser la
réalisation de thèses de doctorat
et d'appuyer les autorités belges
et européennes dans la compré­
hension de l'ensemble des aspects
influençant le développement de
la microfinance et la bonne ges­
tion des institutions qui y partici­
pent". Quatre axes prioritai­
res sont évoqués : 1) le manage­
ment et la gouvernance des
organisations de OOcrofinance;
2) les .questions éthiques; 3)
l'analyse des marchés; 4) les poli­
tiques d'appui et d'encadrement.

Le CERMi s'articule étroite­

ment avec le master complémen­
taire conjoint organisé, au sein
de l'AcadéOOe Wallonie-Bruxel­

les, par la Solvay Business
School (ULB) ,et la Faculté Wa­
rocqué (UMH), en collaboration
avec les universités de Paris­
Dauphine et Wageningen llt les
ONG PlaNet Finance, SOS
Faim,CeriseetADA.

lIULB souligrie le rôle joué
dans ce projet par les ONGparte-,
narres qui offrent la possibilité
aux étudiants du master d'effece

tuer un stage au sein de leur or­
ganisation et permettent à cer­
tains de leurs membres d'appor­
ter leur appui et leur expérience
de terrain dans le cadre de l'en­

seignement en OOcrofinanee.

Une expertise pointue
,Ce MCC, un programme d'un

an donné en anglais et à horaire
décalé, a pour finalité "de former
des spécialistes qui apporteront
une expertise pointue aux institu­
tions du secteur dans les pays en
développement".

Depuis la création, dans les
années70, 4e la Grameen Bank
au Bengladesh par le professeur
M.Yunus, prix Nobel de la paix
2006, la OOcrofinance s'est déve­
loppée dans le monde, permet­
tant ainsi àplus de 80 OOllions de
OOcroentrepreneurs de démar­
rer leur activité éconoOOque. La
OOcrofinance est reconnue

comme un outil majeur et indis­
pensable dans la lutte contre la
pauvreté. "Ce dont le SUd a be­
soin, c'est d'un, outü bien géré.
C'est là que les universités ont un
rôle à jouer, à travers la forma­
tion des futurs acteurs de terrain
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ou la recherche afin de mieux
'comprendre les mécanismescom- .
plexes de la microfinance" , pré­
cisel'ULB.
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